
  

Synthèse du rapport final destinée aux médias 
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MÉTH ODE 
Plusieurs outils ont été utilisés pour la réalisation de ce travail. 

I. QUATRE OUTILS 

CINQ  ESSENTIELS 

L’Église met en lumière les cinq essentiels (cf. Actes 2, 42-47) qui constituent le terreau 
nourrissant la croissance spirituelle de chaque chrétien et de l’Église tout entière : 

• La prière/adoration : aimer Dieu, se tenir en sa présence, se laisser aimer par Lui 
• La vie fraternelle : vivre l’amour de soi-même et du prochain 
• Le service : s’engager dans la communauté, favoriser la prise de responsabilité 
• La formation : grandir, développer son cœur et son intelligence de la foi 
• L’évangélisation : annoncer Jésus-Christ mort et ressuscité pour nous 

Ces piliers ont guidé ma réflexion et m’ont permis de structurer les différents axes abordés. 

QUESTIONNAIRE DE RICK WARREN 

Le questionnaire conçu par Rick Warren (pasteur évangélique américain, fondateur de la 
communauté ecclésiale de Saddleback en Californie et auteur du best-seller mondial Une vie 
motivée par l’essentiel) a servi de base pour élaborer le questionnaire envoyé aux Anniviards. 

ANALYSE SWOT 

Pour les entretiens individuels, j’ai eu recours à l’analyse SWOT (Strengths, Weaknesses, 
Opportunities, Threats), un outil stratégique permettant d’identifier les forces, faiblesses, 
opportunités et menaces. Cette approche a permis de dégager des actions concrètes et de guider 
les prises de décision. 

LECTURES CLÉS 

Cinq ouvrages ont fourni une ligne directrice précieuse pour ce travail : 
• « Manuel de survie pour les paroisses », James Mallon 
• « L’Église a besoin de créatifs », Amarù Cazenave 
• « Ez 37 : Guide pour rebooster nos paroisses », Ed. Salvator 
• « Changer : Guide pratique pour des paroisses transformées », Ed. Emmanuel 
• « Une vie motivée par l’essentiel », Rick Warren 

II. TROIS MODALITÉS 
Trois modalités de participation ont été proposées : un questionnaire, des entretiens 
individuels et une séance ouverte à tous. Ces trois options ont permis à chacun de s’exprimer 
selon ses préférences, tout en garantissant un large éventail de réponses. 

QUESTIONNAIRE 

J’ai principalement orienté le questionnaire sur la thématique des célébrations. Ce choix 
s’explique par une réalité locale : peu d’Anniviards sont familiers avec la dimension missionnaire 
de l’Église. La majorité des habitants participent à la messe de manière occasionnelle et 
pourraient ne pas se sentir concernés par des questions plus spécifiques. J’ai donc décidé de les 
écouter sur leurs besoins en fonction de ce qu’ils « consomment » déjà en matière de vie 
paroissiale. 
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Ce questionnaire anonyme composé de treize questions a été distribué sous deux formats : une 
version papier envoyée à près de sept cents foyers ainsi qu’une version en ligne promue via 
différents canaux de communication (grande banderole sur le clocher de l’église de Vissoie, 
réseaux sociaux, mailing, site web de l’Agence Imani, …). 
 

ENTRETIENS INDIVIDUELS 

Vingt-cinq entretiens individuels approfondis (entre trente minutes et deux heures) ont été menés 
avec différentes personnes sélectionnées pour leur expérience ou leur expertise. Ces échanges 
ont permis d’aborder divers thèmes missionnaires à travers une série de questions : 

• Participation et attentes : 
o Pourquoi les habitants ne participent-ils pas régulièrement aux messes ? 
o L’Église, telle qu’elle est perçue, répond-elle aux besoins spirituels des 

paroissiens ? 
o Que doit proposer une paroisse pour attirer et inclure davantage de fidèles ? 

• Organisation et avenir : 
o Faut-il fusionner certaines paroisses ou mutualiser les fêtes et conseils ? 
o Doit-on définir une vision commune axée sur des thématiques telles que la 

famille, le tourisme, ou Laudato Si’ ? 
o Comment éviter de rester figé dans le “on a toujours fait comme ça” ? 

• Infrastructures et innovation : 
o Est-ce qu’un site web, des réseaux sociaux, ou des panneaux informatifs sont 

pertinents ? 
o Faut-il envisager des messes uniques pour toute la vallée, avec organisation de 

transports ? 
o L’idée de délocaliser certaines célébrations (patinoire, remontées mécaniques, 

etc.) est-elle envisageable ? 
• Vision pastorale et missionnaire : 

o Qu’est-ce qui est apprécié dans la vie paroissiale actuelle ? Quelles améliorations 
sont attendues ? 

o Quels seraient les rêves pour l’Église en Anniviers ? 
o Comment la paroisse peut-elle aller vers les gens, notamment là où se trouve la 

majorité de la population ? 
• Perspectives sans prêtre : 

o Que faire si un jour il n’y a plus de prêtre ? Quelle organisation envisager ? 

 

RENCONTRE OUVERTE À TOUS 

Une séance ouverte à tous a été organisée le dimanche 24 novembre au café-restaurant Qi-Lin à 
Ayer.  
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RÉSULTATS 
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Tableau 1 : Sur 161 personnes sondées, 101 sont des femmes. 
 

 
 
 
Tableau 2 : Plus d'un tiers des répondants sont âgés de 60 ans ou plus. Environ 20% ont entre 51 
et 60 ans et une autre tranche de 20% se situe entre 21 et 40 ans. 
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Tableau 3 : Près de 50% des votants ne vont pas à la messe en Anniviers, soit parce qu'ils sont 
non-pratiquants, soit parce qu'ils fréquentent une autre paroisse. 
 

 
 
 
 
Tableau 4 : Plus de la moitié des répondants ne vont jamais à la messe ou y participent 
uniquement lors des grandes fêtes telles que Noël, la Toussaint, Pâques, la Fête-Dieu, etc.
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Tableau 5 : Près de la moitié des répondants déclarent ne pas s’impliquer activement dans leur 
paroisse.

 
 
 
Tableau 6 : Près de 40% des sondés souhaitent un rapprochement interparoissial, tandis 
qu'environ 30% s'y opposent. 
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Tableau 7 : Moins d’une personne sondée sur six estime qu’on vit suffisamment la joie de la foi. 

 
 
 
Tableau 8 : Plus des deux tiers des répondants (question à choix multiples) souhaitent un moment 
convivial après la célébration. Plus d'un tiers souhaite des messes de louange plus festives. Près 
d’un tiers aimerait des soirées cinéma chrétien. Près d’un tiers souhaite l’utilisation d’un écran 
pendant les célébrations. 
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Tableau 9 : Près d’un quart des propositions, issues d’un champ de réponse libre, évoquent 
la convivialité et l’accueil.

 
 
 
 
Tableau 10 : Près d’une proposition sur cinq, issue d’un champ de réponse libre, évoque de 
mauvaises relations humaines au sein de l’Église. Ce constat est suivi de près par des remarques 
sur le manque de dynamisme lors des célébrations. 
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Tableau 11 : Près d’une personne sur six, ayant répondu dans un champ libre, aspire à une 
animation plus dynamique et régulière, notamment de type louange. 
Plus d’une personne sur dix rêve d’une plus grande implication des jeunes et des familles. 
Près d’une personne sur dix souhaite que le prêtre soit davantage proche des fidèles, en favorisant 
l’écoute, le partage et la confiance. 
Près d’une personne sur dix appelle à une meilleure collaboration interparoissiale et une 
coordination renforcée. 
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DISCUSSION 
Après avoir analysé les entretiens individuels et examiné les réponses du questionnaire, une 
constatation s'impose : les Anniviards sont profondément attachés à leur Église, qu’elle soit 
culturelle ou spirituelle. Lors des entretiens, chaque personne a exprimé sa reconnaissance pour 
ce travail et a particulièrement apprécié le fait d’être écoutée quant à ses besoins spirituels. De 
plus, le nombre de réponses au questionnaire montre clairement qu’il n’existe pas de désintérêt 
de la part des Anniviards envers la spiritualité. 
 
En analysant le tableau 3 et 5, on constate que 50% des répondants ne fréquentent pas 
régulièrement l’Église et ne participent jamais activement à la vie de leur paroisse. Comment 
expliquer ce fort taux de participation au questionnaire qui contraste avec cette non-pratique et 
ce désengagement ? Est-ce dû au message, à l’accueil, à la formation ou aux horaires ? 
 
Le tableau 6 présente un clivage intéressant : 40% des votants sont favorables à un 
rapprochement des célébrations, tandis que 30% s’y opposeraient. Cela démontre d’une part un 
fort attachement des Anniviards à leur paroisse d’origine et d’autre part l’émergence d’une vision 
moderne de centre paroissial. 
 
Le tableau 7 met en évidence un constat particulièrement préoccupant : seulement 15,5 % des 
répondants estiment que la joie de la foi est suffisamment vécue en paroisse. Ce résultat est 
d’autant plus interpellant lorsqu’on sait que la joie de l’Évangile est au cœur du message du Pape 
François depuis plus d’une décennie. En novembre 2013, il avait publié son exhortation 
apostolique Evangelii Gaudium, qui signifie « la joie de l’Évangile », rappelant l’importance de 
cette dimension dans la vie chrétienne. Ce qui rend ce constat encore plus alarmant, c’est le 
nombre élevé de réponses allant dans le sens opposé : plus de 50 % des participants estiment 
que cette joie n’est pas suffisamment vécue dans leur paroisse. Cela met en lumière l’ampleur 
du travail à accomplir pour inverser cette tendance et insuffler davantage de joie au sein de nos 
Églises. 
 
La convivialité et l’accueil, intrinsèquement liés à la joie de la foi, se dégagent comme des 
éléments clés des tableaux 8, 9, 10 et 11. Non seulement ces aspects sont parmi les plus 
recherchés par les personnes fréquentant l’église, mais ils apparaissent également comme l’un 
des points faibles de nos paroisses. Cela peut sembler paradoxal car l’Église appelle à accueillir 
son prochain avec bienveillance. À cet égard, nous pourrions tirer des enseignements du monde 
entrepreneurial, dans lequel l’accueil des clients et collaborateurs est constamment amélioré 
pour renforcer les relations et l’engagement. Cette démarche pourrait inspirer des initiatives 
concrètes au sein de nos communautés paroissiales. 
 

« On doit recréer une vraie communauté paroissiale » 
Une personne interrogée 

 
Un autre élément marquant des tableaux 8, 10 et 11 est le manque de dynamisme ressenti lors 
de nos célébrations. Beaucoup expriment le souhait de vivre des messes plus festives et animées, 
s’inspirant du style des célébrations de louange. En intégrant davantage les familles dans la 
préparation et l’animation des célébrations, on pourrait renforcer l’esprit communautaire et 
apporter une dimension plus vivante et engageante aux liturgies.  
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Louez-le en sonnant du cor, louez-le sur la harpe et la cithare ; louez-le par les 
cordes et les flûtes, louez-le par la danse et le tambour ! Louez-le par les cymbales 

sonores, louez-le par les cymbales triomphantes ! Et que tout être vivant chante 
louange au Seigneur ! Alléluia ! 

Psaume 150, 3-6  
 
Les tableaux 10 et 11 mettent en évidence un désir clair de la part des répondants d’avoir une 
meilleure implication du prêtre dans les sociétés locales, qu’elles soient culturelles, musicales 
ou sportives, ainsi qu’une proximité renforcée avec les fidèles. Les termes « écoute », « partage » 
et « confiance » ressortent particulièrement, reflétant des attentes fortes envers les prêtres dans 
ces domaines. Cela dit, il ne faut pas oublier notre rôle de baptisés. En effet, notre baptême n’est 
pas un simple diplôme à afficher, mais un engagement actif à mettre au service de l’Église. Tout 
comme un certificat J+S, il implique des responsabilités et un engagement : une fois reçu, il nous 
incombe de témoigner de la Bonne Nouvelle et de contribuer à la mission de l’Église, en œuvrant 
pour la communauté. 
 

« Soyons acteurs et non de simples spectateurs » 
Une personne interrogée 

 
Les résultats des entretiens individuels sont largement convergents et ont permis d’enrichir les 
échanges, d’approfondir les discussions et de dégager diverses propositions et perspectives. Par 
souci de confidentialité et de protection des données, nous ne pouvons pas divulguer les détails 
des échanges. Cependant, un certain nombre de propositions de changement ont été consignées 
dans la section intitulée « Perspectives ». Un point majeur qui ressort de ces entretiens est que 
les fidèles expriment un besoin de simplification et de compréhension des homélies. Ils 
souhaitent que ces dernières soient courtes, et avant tout transformantes. 
 
D’ailleurs, à ce sujet, le Pape François appelle les prêtres à se tenir à des homélies de huit 
minutes. « Après ce laps de temps, on perd l’attention, les gens s’endorment et ils ont raison » a 
déclaré l’évêque de Rome lors de son audience générale du 12 juin 2024. En 2023, il 
recommandait également au clergé d’éviter de se perdre dans des discours pendant les messes. 
Un constat partagé par François-Xavier Amherdt, curé de Savièse et professeur d’homilétique 
(rhétorique dans le domaine religieux) pendant plus de 25 ans à l’Université de Fribourg. Il l’a 
affirmé dans le journal La Liberté du 24 juin 2024 « L’homélie doit tisser des liens entre le texte 
biblique, la fête liturgique, l’actualité et la vie de l’auditoire » (en l’occurrence les fidèles présents 
à la messe). 
 
De plus, le souhait d’un accueil plus chaleureux a été évoqué lors des entretiens. Les « moins 
croyants » mériteraient d’être plus écoutés et pris en considération par la paroisse. 
 
 

Connaissez-vous les 4 clés pour rendre la messe plus accessible ? 
L’accueil, la musique, la beauté de la liturgie et l’homélie 
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Après une trentaine d’heures d’écoute, de nombreuses idées ont émergé. Parmi celles-ci, dix 
phrases sont revenues fréquemment. Voici un aperçu de ces idées récurrentes :  

« Il y a un plus gros potentiel en montagne qu’en plaine » 

« Il faut continuer à développer cette pastorale du tourisme, c’est trop beau » 

« La paroisse doit jouer un rôle sociétal, comme une société culturelle ou sportive » 

« Il y a encore trop cet esprit de clocher en Anniviers. Ça doit changer » 

« L’apéritif d’après-messe doit faire partie intégrante de la célébration » 

« Il faut développer les maisonnées (Alpha) pour prier en dehors de la messe » 

« Le curé n’a pas forcément le charisme pour tout. Proposons-lui notre aide » 

« Il faut engager les bénévoles selon leurs talents et non selon les besoins » 

« Arrêtons de critiquer, engageons-nous plutôt » 

« Il faut fusionner les grands événements en ne proposant qu’une célébration 
unique pour deux raisons : ensemble, on est plus forts et on manque de prêtres » 
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PERSPECTIVES 
Il ne s'agit pas de tout bouleverser, mais d'agir progressivement en prenant des mesures, étape 
par étape, pour répondre aux attentes exprimées. L'essentiel est de montrer une véritable 
ouverture de l'Église en Anniviers, attentive aux besoins de la population et prête à se remettre en 
question. Les pistes et idées recueillies constitueront une ligne directrice pour les années futures, 
en permettant la mise en œuvre de changements mesurés et réfléchis. 
 

CÉLÉBRATIONS 

• Compte tenu de la fierté et de l’attachement des Anniviards à leurs coutumes et 
traditions, nous devrions commencer par mettre l’accent sur les fêtes (Noël, Saint-
Joseph, Semaine Sainte, Pâques, Ascension, Pentecôte, Fête-Dieu, Assomption, 
patronales, événements spéciaux comme les messes à l’alpage, Toussaint, Immaculée 
Conception, …). 

o Ces célébrations doivent être simples, accessibles, accueillantes et 
chaleureuses. Elles doivent respirer la joie de l’évangile, la bienveillance, la 
fraternité et l’entraide. 

o Chaque personne, quel que soit son niveau de croyance ou de pratique, doit vivre 
cela avec le sourire et en retenir un souvenir positif. 

o Ce moment devrait devenir l’événement de la journée (la chasse aux œufs, la 
distribution des cadeaux de Noël ou le repas de la Fête-Dieu ne devraient 
supplanter la célébration). 

o Accueil 
▪ Accueil au fond de l’église 

• Deux personnes, âgées idéalement entre vingt et cinquante ans, 
deviendraient responsables de l’accueil au fond de l’église. Elles 
souhaiteraient la bienvenue aux fidèles (éventuellement en 
distribuant une phrase du Saint-Père ou les carnets de chants). 

• Elles devraient être opérationnelles vingt minutes avant et rester 
jusqu’au début de la célébration. 

• Le curé devrait également être présent pour accueillir les fidèles. 
▪ Accueil général 

• Avec un petit mot d’accueil au micro cinq minutes avant le début 
de la célébration, une personne dynamique accueillerait les 
fidèles.  On pourrait imaginer présenter un couple, de nouveaux 
mariés, des jubilaires, des bénévoles, des servants, des 
responsables, des touristes pratiquants, … afin de faire 
connaissance et de créer une réelle communauté. 

• Un message de bienvenue pourrait être projeté à l’écran. 
 

« La paroisse n’est pas une structure caduque ; précisément parce qu’elle a une 
grande plasticité, elle peut prendre des formes très diverses qui demandent la 

docilité et la créativité missionnaire du pasteur et de la communauté » 
Pape François, « Evangelii Gaudium » 
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o Suivi de la célébration 
▪ Les carnets de chants devraient être utilisés. 
▪ La feuille de messe ou l’écran pourraient servir à suivre le bon déroulé de 

la célébration (lectures, évangile, prières, etc). 
• Une base de Powerpoint sera proposée par l’Agence Imani et mise 

à disposition des paroisses. 
• L’écran doit être utilisé pour mettre en lumière le message du 

Christ. Il n’est pas censé attirer l’attention durant la célébration. 
o Soigner la beauté du lieu 

▪ Il faudrait allumer les bougies présentes, mettre en avant le travail fait par 
les enfants, allumer les lumières décoratives, etc. Le « Wow effect » doit 
se faire ressentir en entrant dans l’église. 

o Annonces 
▪ En accord et en fonction du prêtre, une personne dynamique peut faire les 

annonces de la semaine de manière succincte. 
o Homélie 

▪ Comme le demande le Saint-Père, l’homélie doit être brève, simple et 
accessible. 

▪ Selon François-Xavier Amherdt, « une bonne homélie provient d’un 
prédicateur qui aime son assemblée, qui veut nourrir la foi et la vie 
spirituelle de cette dernière, plutôt que de lui faire la leçon ». 

o Paix du Christ 
▪  Prendre un temps plus long et convivial lors de ce geste fraternel, telle est 

la proposition faite lors des entretiens individuels. Souvent, on ne sert la 
main qu’à la personne à côté de soi. Il faudrait revenir aux fondements de 
ce geste rempli d’amour et de pardon. 

o Après-messe 
▪ Un apéritif simple (sirops, café, thé, éventuellement accompagné de 

gâteaux) peut être proposé après la messe, soit sur le parvis, soit au fond 
de l’église, selon la saison et avec l’accord du curé. Cette initiative favorise 
la création de liens communautaires, les échanges et les rencontres entre 
paroissiens. Ce moment de convivialité pourrait être organisé une fois par 
mois par des bénévoles de la paroisse. 

▪ À la fin de la célébration, le curé sortirait en procession sur le parvis, 
invitant ainsi les fidèles à quitter l’église en passant devant lui. Cette 
initiative permet à chacun de le saluer personnellement, renforçant ainsi 
la convivialité et l’esprit d’accueil au sein de la paroisse 
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ÉVÉNEMENTS SPÉCIAUX 

• Dimanche autrement : 
o en raison de la complexité que représente la messe pour de nombreuses 

personnes (souvent perçue comme un rite destiné à un public initié), il serait 
pertinent d’organiser des événements alternatifs. Il est parfois difficile d’attirer les 
familles à la messe elle-même. Nous pourrions envisager de proposer à la 
paroisse d’inviter les familles à un moment convivial ou une activité 
communautaire après la célébration ? Cela permettrait de créer un espace 
d’accueil et d’échange, plus accessible et ouvert à tous. Ces événements « plus 
légers » pourraient avoir lieu une à deux fois par année et qui permet de se 
retrouver après la messe dominicale pour un pique-nique, des chants de louange, 
des jeux en extérieur, une promenade, etc. 

• Messe spéciale : 
o Des célébrations à thèmes permettraient de proposer des expériences 

enrichissantes et originales, tout en sortant des habitudes liturgiques 
traditionnelles. Ces messes seraient plus accessibles et incluraient les acteurs 
concernés, renforçant ainsi leur implication. Elles pourraient également être 
délocalisées pour s’adapter au thème et toucher un public plus large : la messe 
des secouristes (feux bleus, médecins, pharmaciens, secouristes, samaritains, 
etc), la messe des sportifs (célébration sur la patinoire couverte), la messe des 
skieurs (célébration à l’Espace Weisshorn, avec forfaits offerts par les RMGZ) ou 
la messe des agriculteurs, etc. 

• Soirée cinéma chrétien : 
o Qui n’a jamais été touché par la beauté d’un long-métrage ? Savez-vous qu’il existe 

des centaines de films chrétiens ? L’organisation d’un tel événement nécessite 
que l’utilisation d’un beamer à la salle paroissiale, d’une sonorisation et d’un film 
loué chez SAJE+. Cet événement peut avoir lieu une à deux fois par année. Le film 
peut être suivi d’un moment d’échange. 

o Depuis l’an passé, l’Agence Imani organise une soirée-cinéma juste avant Noël à 
la cantine scolaire de Vissoie. 

• Sortie à la journée 
o Les pèlerinages organisés par la paroisse ont disparu depuis 2018, 

principalement en raison des contraintes de temps et des nombreuses activités 
qui occupent les fidèles. De nos jours, il semble difficile pour les paroissiens de 
s’engager à quitter leur quotidien pour deux jours ou plus. Il est essentiel que la foi 
conserve une place centrale dans les événements proposés. Cependant, pour 
toucher un public plus large et répondre aux attentes actuelles, il convient d'y 
intégrer des dimensions conviviales, festives et joyeuses. Les sorties à la journée 
seraient un beau moyen de développer la convivialité et la communauté. 

o L’Agence Imani a organisé plusieurs sorties de ce type et les Anniviards étaient 
bien présents. L’Agence souhaite ainsi renouveler l’expérience en 2025. 

 

« Il faut passer d’une paroisse de maintenance à une paroisse missionnaire » 
Une personne interrogée 
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ANIMATION 

• À la suite des entretiens individuels, plusieurs paroissiens ont manifesté leur intérêt à 
animer certaines célébrations dans un esprit plus dynamique et joyeux, inspiré de styles 
tels que Glorious, Hillsong, la communauté de l’Emmanuel ou encore Taizé. 

• Une rencontre sera organisée afin de structurer ce projet et d’établir un calendrier, avec 
une animation prévue (par exemple une fois par mois) 

• Un carnet de chants spécifique à la louange sera élaboré, en complément du carnet de 
chants actuellement utilisé 

• Des contacts seront pris avec divers groupes et artistes locaux (par exemple, le chœur 
Clin d’Œil, ou encore Raising Hope, la Famille Sierro, Oundikwé, etc.) pour envisager leur 
participation à certains événements. La paroisse pourrait prévoir une contrepartie afin de 
remercier ces personnes ou groupes pour leur contribution 

• Ces initiatives visent à enrichir l’animation des célébrations tout en valorisant la diversité 
des talents et des sensibilités présentes dans la communauté paroissiale. Cela ne remet 
nullement en question l’énorme dévouement des chorales et des animateurs bénévoles 
des paroisses d’Anniviers. Il s’agit plutôt de créer de nouvelles opportunités, permettant 
à chacun de trouver sa place et de répondre à des attentes diverses. 

PRÊTRE 

• Comme partout, le principal problème identifié est le manque de communication. Les 
paroisses d’Anniviers ne font pas exception à cette réalité, avec un nombre considérable 
de « non-dits » et d’informations qui ne circulent pas efficacement 

• Le curé devrait être davantage présent lors des événements culturels, sportifs ou 
musicaux organisés dans la vallée, même sans fonction particulière. Sa simple présence 
contribue à manifester son engagement envers la communauté 

• Comme mentionné précédemment, le curé devrait être accessible avant et après les 
célébrations, notamment lors des apéritifs paroissiaux 

• Le curé ne doit pas hésiter à déléguer certaines tâches pour lesquelles il ne se sent pas 
pleinement équipé, comme l’accueil des fidèles, les annonces, les relations avec les 
enfants ou l’organisation des moments de convivialité. Cette approche permettrait 
d’impliquer davantage les paroissiens dans la vie de la paroisse 

• Le curé devrait transmettre un message positif, axé sur la joie et la paix, même lorsque 
des situations ou des choix peuvent diverger légèrement des directives traditionnelles de 
l’Église 

• Le curé doit pouvoir s’accorder des périodes d’absence pour se ressourcer 
spirituellement, par exemple en participant à un pèlerinage (comme à Lourdes), à une 
retraite ou à des sorties ponctuelles avec ses paroissiens 

 

« Connaissez-vous le fameux ’’on a toujours fait comme ça’’ ? » 
Une personne interrogée 
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LA COMMUNAUTÉ 

• Le curé est le responsable de la paroisse mais doit être épaulé et soutenu dans ses 
différentes tâches. Il ne dispose pas forcément de tous les charismes demandés pour sa 
fonction. Les fidèles sont appelés à l’épauler dans ce qu’ils savent faire, comme le 
demande l’Eglise. 

LES FINANCES 

• Pour répondre au défi du financement dans certaines paroisses, il pourrait être pertinent 
d’instaurer un système de quête numérique via Twint. Cette solution est relativement 
facile à mettre en place. Le diocèse de Sion soutient ce type d’initiative. 

HORAIRES 

• De nombreux paroissiens ont exprimé leur difficulté à connaître les jours et heures des 
messes dans leur paroisse. Pour répondre à ce besoin, il serait pertinent de créer un flyer 
clair et attractif distribué en tout-ménage. L’Agence Imani reste à disposition pour cette 
tâche. 

RASSEMBLER 

• Un grand nombre de paroissiens ont exprimé le souhait de centraliser les célébrations 
hors saison touristique à Vissoie pour plusieurs raisons pratiques et communautaires : 

o Simplicité (connaissance du lieu et de l’horaire) 
o Proximité avec toutes les paroisses de la vallée 
o Accessibilité (parkings et cars postaux à disposition) 
o Capacité de l’église 
o Espace pour la convivialité (grand parvis) 
o Esprit communautaire (renforcement du sentiment de communauté) 

• Un service de covoiturage pourrait être mis en place avec des départs organisés à des 
horaires et points de rendez-vous précis. Cela encouragerait l’entraide entre paroissiens 
et faciliterait les déplacements. 

• En saison touristique, il est plus judicieux et pertinent d’organiser les célébrations en 
stations plutôt qu’à Vissoie. Cela permettrait de proposer des célébrations plus vivantes 
et accessibles aux touristes, tout en dynamisant la vie paroissiale dans ces lieux. 

AUTRES 

• Pourquoi ne pas synchroniser les célébrations paroissiales avec les événements 
proposés par Anniviers Tourisme, tels que le marché culinaire de Chandolin ou encore les 
Fééries à Grimentz ? Par exemple, une messe unique pour toute la vallée pourrait être 
proposée lors de ces événements. Cela permettrait de renforcer les liens entre la société 
et la paroisse, en attirant un public plus large et en créant des ponts entre les différentes 
activités communautaires. 

• Il serait bénéfique de créer un espace convivial et relaxant au fond de certaines églises. 
Ce lieu serait dédié à la rencontre et au bien-être physique et spirituel des paroissiens. Il 
pourrait inclure une petite bibliothèque chrétienne ainsi que du mobilier de confort 
(lampe de salon, canapé, tapis et table basse). 

« Aimez tout le monde mais bougez avec ceux qui bougent » 
Rick Warren 

 



P a g e  19 | 19 
 

 

Cette synthèse du rapport sur l’avenir des paroisses en Anniviers a été réalisée 
en mars 2025 à destination des médias romands. 

 

Agence Imani – Yves Crettaz 
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